
les avatars du
uand les typographes font n'iç mporte

quoi ! L'habillage de cette lettrine m'a ins-
pirë cette bre© ve ëtude. Manifestement, la

queue du Q pose un proble© me au typographe qui a
composë ce texte. Pourtant ^ le tableau ci-dessous le
prouve abondamment ^, ce ne sont pas les Q qui man-
quent. Aé dëfaut de pouvoir choisir, si la queue duQ geª ne

a© ce point, reste la solution prëconisëe par Jean-Marie
Antenen pour le mot eunuque (extrait de Jëroª me
Peignot,Typoësie, Imprimerie nationale ëditions, Paris,
"ññâ, p. áðò). Certes, cela a quelque chose de dë¢nitif,
mais² Selon le type de queue a© traiter, il est meª me pos-
sible de choisir entre plusieurs types de ciseau (standard,
petit, extra-plat, etc.) :

Comme on peut le constater, il en va des Q comme des
hommes : il en est qui sont beaux, laids ; d'autres qui
sont grands, petits, gros, ¢liformes (voire handicapës).
Il y a ceuxqui ont l'esprit poe© te, d'autres carrë, voire car-
rëmentbiscornu.Certains sont simples, d'autres compli-
quës. LeQ est du genre masculin mais, pour certains, il

est di¤cile de se prononcer sur le sexe (B"ð). Il y a aussi
les eunuques (A å, C ñ). Certains sont tre© s pudiques,
pour ne pas dire intëriorisës (A"å, B ""), d'autres fran-
chement exhibitionnistes. Il en est meª me qui se dëdou-
blent (A ä). Il y a aussi les tricheurs, ceux qui n'ont pas
leur place ici (H ñ). Bref, il y en a pour tous les gouª ts²
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